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HISTORIQUE ou THEATRE
LfAncien Théâtre de Lille 

(Suite)

Année 1891-1892 (Suite).

Au point de vue dramatique, la saison se passa 
sans nouveautés, à part Le Régiment, monté pendant 
la Foire, et quelques comédies et vaudevilles en un 
acte, qui n’enrichirent pas véritablement le répertoire 
en pleine crise. Pourtant la troupe dramatique fut 
dans son ensemble très supérieure à celles des années 
précédentes. Vehl, très absorbé par ses spectacles lyri­
ques, ne se consacra pas suffisamment à ce genre de 
spectacles qui constitue pourtant une partie impor­
tante de la recette. Est-ce la raison de ses pertes ?

Comme chaque année, il passa de nombreuses tour­
nées: Brasseur (Nos Jolies Fraudeuses, La Mariée du 
Mardi-Cras), Achard, Sylvain, Baron avec Réjane, 
Chartier, M1les Reichemberg et Kolb, les Coquelin, 
Judic, et enfin la Comédie-Française (Société Typo­
graphique), avec Le Flibustier et Le Bougeoir.

Année 1892-1893

La Mairie semble avoir eu, après le maintien de 
la démission de Vehl, d évidentes difficultés à trouver 
un directeur. Elle nomma, en juin, la basse Taillefer, 
ancien directeur du Théâtre des Arts de Rouen, 
associé à Loyer, neveu du directeur du Casino de 
Boulogne. L'association prit le titre: Taillefer et Cie.

Le tableau de la troupe parut au commencement 
de septembre. Il contenait une longue liste d’artistes 
parmi lesquels nous citerons :

MM. Soubeyran, Ie1 ténor de grand opéra et tra­
duction (Liège); Dubart, Ie' ténor léger et traduc­
tion (Nice); Servais, 2e ténor; Laffon, baryton de 
grand opéra et traduction (Bordeaux) ; Carpentier,

52#r****/***a85Ne
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THÉ-MAXIME 
ge- LE MEILLEUR -w

baryton d’opéra-comique (Nantes); Cobalel, 1re basse 
en tous genres (Opéra-Comique), engagé spéciale­
ment pour ses créations; Francis Vincent, 1 re basse 
noble.

M"65 Sampaul, soprano dramatique (du San Carlo 
de Lisbonne); Derville, forte chanteuse falcon (Tou­
louse); Leins, 11e chanteuse légère (Nice); Zévort, 
contralto, galli-marié, des lTes dugazons ; Blanche 
Deligny, I Te chanteuse d'opérette (Rouen); De Lille, 
lchanteuse d’opérette, etc...

Vingt choristes hommes et seize choristes dames.
Il annonçait la création, à Lille, de Sigurd, de 

Samson et Dalila, du Vaisseau Fantôme et de 
Gyptis.

La période de la Foire, contrairement aux années 
précédentes, ne servit pas de début à la troupe dra­
matique. Taillefer se contenta de traiter avec quelques 
tournées, perdant ainsi une grande partie du bénéfice 
que ses prédécesseurs encaissaient avant saison.

Vers la mi-septembre, les artistes commencèrent à 
arriver, et Sigurd fut immédiatement mis à l’étude. 
Taillefer désirait en effet rompre avec la tradition 
et présenter une nouveauté au public lillois le jour 
de l ouverture de la saison. Sigurd fut donc annoncé 
pour le 29 septembre, puis pour le 30, et enfin affiché 
pour le Ie' octobre. Cette façon d’agir était peut-être 
intelligente, mais elle présentait également quelques 
inconvénients. La période des débuts avait pour les 
Lillois une très grande importance. On aimait, dès la 
première représentation, se faire un aperçu d’ensemble 
de la nouvelle troupe, et il semblait indispensable 
pour ne pas se tromper d’entendre les artistes dans 
une œuvre bien connue. C’est pour cette raison que 
l’on débutait toujours soit par Les Mousquetaires de 
la Reine, soit par Faust, soit par La Juive ou Les 
Huguenots pour le grand opéra. De plus, il était à 
craindre qu en montant une nouveauté dès le premier 
soir, celle-ci n’ait pas été suffisamment préparée sur­
tout en ce qui concerne les chœurs et l'orchestre. La 
preuve qu il y avait un réel danger, c’est que Tail­
lefer dut remettre par deux fois la date d’ouverture.

Sigurd, opéra en quatre actes et neuf tableaux, 
paroles de Blau et Du Locle, musique d’Ernest Reyer, 
avait été créé avec grand succès au Théâtre de la 
Monnaie de Bruxelles, sous la direction Stoumon et

CACAO-MAXIME w DÉLICIEUX -W

1926
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PARIS
d. LESQUENDIEU

PARFMEUR
En Vente Partout et Grande Magasins, 

Coiffeurs, Parfumeurs.

Calabrési, le 7 janvier 1884. Reyer avait travaillé 
pendant de longues années à cette importante parti­
tion. Le 12 juin 1885, 1 Opéra la présentait à son 
tour au public français. Malgré des coupures assez 
nombreuses, la réussite de Sigurd ne fut pas moins 
complète à Paris, grâce surtout à M11e Rose Caron 
choisie par Reyer pour le rôle de Brunehilde qui 
convenait admirablement à sa nature et dont elle fit 
une inoubliable création.

Le livret a été tiré par les auteurs, de la tétra­
logie de Wagner ; les deux dernières parties, 
Siegfried et Le Crépuscule ont été surtout mises à 
profit par MM. Blau et Du Locle. Ils arrivèrent 
ainsi en condensant et remaniant à leur gré la ver­
sion allemande, à établir un beau poème d’opéra, 
plus légendaire qu historique, mais se prêtant admi­
rablement aux développements musicaux du compo­
siteur.

La partition de Reyer parut à l'époque quelque 
peu avancée. On estimait qu’écrite dans le genre 
wagnérien, elle était assez difficile à comprendre, 
fatiguante parfois. Il est à remarquer qu'actuellement 
cette œuvre ne produit plus la même impression de 
difficulté. Reyer, musicien français, mélodiste avant 
tout, ne pouvait ni ne devait adopter la conception 
symphonique du maître de Bayreuth. On trouve bien 
dans sa partition quelques essais de « leitmotiv », mais 
s’il a voulu vraiment faire du Wagner (ce que je ne 
pense pas), il s’est lourdement trompé. Il semble 
n avoir de ressemblance avec le musicien allemand que 
par l abondance des développements confiés aux 
cuivres, dont il a parfois abusé. Les appels de trom­
pettes, les chants des trombones qui surprennent et 
fatiguent, ne sont pas la meilleure partie de sa par­
tition. Par centre, elle renferme des délicieux pas­
sages mélodiques où l’on retrouve bien la manière 
française, des chœurs quelquefois fort bien traités, 
des ensembles bien colorés, un réel enthousiasme qui, 
après de beaux élans, semble malheureusement tomber 
à plat.

Sigurd se prête admirablement à la mise en scène. 
Les trois changements de décors du second acte cons­
tituent une réelle attraction. L'opéra de Reyer permet 
de faire figurer en scène de grandes masses chorales. 
Les décors peuvent inspirer facilement les meilleurs 
pe.ntres. C’est donc une œuvre susceptible de porter.

Il ne semble pourtant pas que cette création à Lille 
fut accueillie avec enthousiasme. Le public lui fit un 
accueil froid et même par moments peu sympathique.

Merveilleuse Crème de Beauté 
INALTÉRABLE

PARFUM SUAVE

1926
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DE TOUS
VÊTEMENTS

NUANCE A 
l’Échantillon



DERNIÈRES CRÉATIONS
EN DRAPERIES

‘j/ctof' J7Zemré• 4 " ET messieurs
ALLEUR DAMES

29b5, Rue Nationale
SPÉCIALISTE POUR Téléphone 44.12 (1er Étage) LILLE
L’HABIT ET LE SMOKING

RIDEAUX 

STORES 
tous genres

AMMEUX-BIE
29-31, Rue des Sarrazins

LILLE
Téléph. 50.44 Trams V et B

COUVERTURES
COUVRE - LITS
_ BLANC _
Gros - Détail

la joubretle

VOYAGES

AGENCE LUBIN
FONDÉE EN 1874

2 1, Rue Faidherbe 

LILLE
Téléphoné : 22.50

AGENCE DE LA COMPAGNIE 
DES WAGONS-LITS

Tous Billets de 
Chemin de fer

Passages Maritimes

Voyages Particuliers à Forfait

PROJETS & DEVIS SUR DEMANDE

SES

DELICIEUSES
CONFISERIES

GLACES ET

. M . PATISSERIES
75.uc Naltonsng.

■ • vewe ■■■■■■■■■■■■■■■■■■■•■  ■■■■■■ ■ ■■■■■■■■■■■■■■■■■ ■ wwwwuwwuw



Il faut en chercher la cause plutôt dans l’interpréta-

A. DANCHIN.
(A suivre).

les voix 
aptes à 
Cobalet, 
grandes 
rôle du

tion que dans l’œuvre elle-même. En effet, 
des artistes de Taillefer parurent plutôt 
l’opéra-comique qu’au grand opéra. Seul 
première basse de l’Opéra, fit preuve de 
qualités de chant et de jeu. Il tenait le

1926

CORNEILLEDIE DE

HABITEZ UN INTÉRIEUR 
DÉCORÉ ET

grand prêtre d’Odin, malheureusement peu im­
portant. La contralto, M'le Zévort (Uta), parut 
elle aussi posséder de bonnes qualités, ainsi que 
le baryton Laffon dans le personnage de Gunther. 
Soubeyran, premier ténor, avait de belles notes 
dans 1 aigu, mais le médium en souffrait. M'le Der- 
ville, qui chantait Brunehilde, avait une succession 
très difficile, car Me Baréty, quelle remplaçait, 
avait laissé de nombreux admirateurs. La basse noble 
Vincent (Hagen) parut complètement insuffisante.

Taillefer tenta par la suite une seconde représen­
tation de Sigurd qui n'excita pas d’avantage l’enthou­
siasme, et dut classer l’œuvre pour toute la saison. 
S en bel effort du début tombait donc à plat. C'était 
dommage pour lui d abord, mais surtout pour l'œuvre 
qui méritait de rester au répertoire. Donnée en mi- 
saison avec des artistes connus du public, elle eut au 
contraire réussi parfaitement. Taillefer débutait donc 
avec une première désillusion.

Carmen vint ensuite pour les débuts de la troupe 
d opéra-comique. Ce fut un succès pour Mlle Zé- 
vert qui s’y trouvait fort à l’aise. Sa voix pouvait se 
classer dans « les gallimarié » et non dans les 
contralti comme l’indiquait le tableau de troupe, et 
le rôle par elle tenu dans Sigurd. Elle chanta et 
joua Carmen avec beaucoup de distinction, suivant 
l habitude de l’époque. Le ténor léger Dubart, en­
rhumé, avait demandé l'indulgence. Cobalet obtint 
un beau succès dans Escamillo, et Mlle Lynds, une 
débutante, tint fort aimablement avec une voix jeune 
et fraîche le rôle de Micaëla.

La troupe d’opérette débuta le 2 octobre avec La 
Belle Hélène, qui n’avait pas été reprise depuis onze 
ans. Quoique le choix de l’œuvre déroutât encore le 
public, la troupe fut assez bien accueillie. Elle avait 
à sa tête Mlle Blanche Deligny, qui ne manquait ni 
de voix, ni de jeu, et le ténor Servais, dont la voix 
un peu étrange et nasillarde, convenait fort bien au 
personnage du berger Paris. Le premier comique 
Ometz eut d’excellents moments en Calchas.

79, rue Nationale — LILLE
vous y trouverez tout le confort moderne, le bon 
goût français, et le charme que vous recherchez
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MAISON SPÉCIALE POUR LA VUE
ANCIENS ÉTABLISSEMENTS A. REV, Opticien-Constructeur, Succr

13, Rue Esquermoise, LILLE
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Le Roi d’Ys

Billardsch.toulet

*x*2******************************

ANALYSE

Le roi d’Ys est en guerre avec un de ses jeunes 

voisins, le prince Karnac. Pour faire cesser les hos­

tilités, il accorde à celui-ci la main de sa fille aînée, 

la belle Margared, qui accepte cette union sans 

enthousiasme. Sur ces entrefaites, revient d’une expé­

dition lointaine le jeune chevalier Mylio, que l’on 

croyait mort avec ses guerriers. Or, Mylio aime 

Rozenn, la seconde fille du roi, dont il est aimé. 

mais il excite aussi l amour de Margared, qui, en 

apprenant son retour, refuse résolument d’épouser 

Karnac. Fureur de celui-ci, qui reprend les armes 

et déclare au roi une guerre sans merci. Mylio relève 

le défi et promet de vaincre Karnac. Mais, avant de 

partir, il avoue son amour au roi, qui lui promet la 

main de Rozenn s’il revient vainqueur.

On devine la fureur de Margared qui, jalouse de 

sa sœur, jure de se venger. Voici Mylio de retour, 

victorieux, tandis que Karnac, le cœur gonflé de 

haine et qui a échappé au massacre de ses soldats.

MAJORELL-p
55, Rue Esquermoise - LILLE 

MEUBLES MODERNES, OBJETS D’ART 
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SPÉCIALITÉ D'OBJETS D'IVOIRE
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rue Basse
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MARQUIS

LILLE

5 actes, de Edmond BLAU.

DE PARIS
M. DELMULLE UltraOrchestre Maison ODEOLA

de M. BOUSQUET, directeur du Conservatoire de Roubaix, ballet«L’ESCLAVEcommencera par
Mante, M. A MAIN

AU MOTEUR

Les MEUBLES sont fournis par la Maison

MERCIER Fr 73, rue Faidherbe

ROYAL
Téléphone 50.03
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COUPLEUX Frères, 24, rue Esquermoise
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tresse de ballet, et dansé par Mlles Morando, 1 re danseuse étoile

ison FRANCHOMMEi

rue Nationale
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L. GAIZENBAND
M. SADO, Successeur

98, rue Esquermoise - LILLE 12UU4

vesti; Bramante, danseuse 1/2 caractère, et les Dames du Ballet.
représentation de « L’ESCLAV E », sera conduite par M. SAIGNE

} ]ahel..........................................
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CONFIANCE

C Soncedé-_Zcy € G
10, Quai du Wault, LILLE

NOTICE FRANCO SUR DEMANDE

Essais chez tous les Agents 
de la Marque ou à la Succursale : le figurant
7-9-11, Rue Faidherbe 

à LILLE

Félix GHISLAIN
TAILLEUR

DAMES - MESSIEURS

51, Rue d’Angleterre, 51

LILLE

Fantaisie 
dernier cri

Nos vêtements 
sont d’une coupe 
impeccable et 

d’un fini parfait

SPÉCIALITÉ 
.. POUR .. 

CÉRÉMONIES

DRAPERIES 
DE TOUT 

PREMIER CHOIX

Faites ‘DÉCORER

VOTRESLOCS'
par C. Toussaint
7 rue JeanSans-Peur

////e


